
A vendre, wrès de Bemeres,

maison de rapport
et d'agrément

de construction moderne et en
parfait état d'entretien. Quatre
iogements de quatre et trois
chambres, toutes dépendances.
Jardin 1000 m'. Vue imprenable.

Facilités de paiement.
S'adresser à .'AGENCE HO.

MANDE. Place Purry L Neu-
châtel.

A VENDRE
A vendre un» bernai-

jument
de 3 ans et demie. S'adresser à
Georges DuMed, Geaeveys-eur-
Coffrane.

A vendre une bonne

jeune vache
toute prête au veau chez Ulysse
Monnier, Fontaine André sur
La Coudre.

A vendre

pommes de teire
U Industrie i jaune) pour enca-
ver, de tonte première auà-îtê,
au prix de 15 fr . les 100 kg., li-
vrées à do__i__le. S'adresser à
M. J. DnMer-Be-ge . Locraz
(Cerlier).

se trouvent dans nos magasins, ce dont veuîl- m
lez vous convaincre avant de faire vos achats B
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ABONNEMENTS
s ors t mois 3 mets tmcm

franco domicile |5.-— j.5o i.j 5 i.îo
Etranger . . . 46.— »3.— n.5o 4.—»

On l'abonne _ toute époque.
| Abonnements -Porte, 3o centime* en n_w
a Changement d'adresse. 5e centime*.

M Bureau: Temp le-jNeuf, JV* / â
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Mères de mobilier
à Valangin

Samedi 26 septembre 1925, dès
13 h. H, U. sera vendu par en-
chères publiques, à Valangin
(Bas de Bussy), les obj ets mo-
biliers ci-_ip__ s, dépendant de la
Baccession de Mlle Elisabeth.
Bteiner, savoir :

deux lits complets dont nn en
fer, une table de nrait, un cana-
pé, une holle machine à co_dre,
une armoire vitrée, deux gran-
des armoires et une petite à une
iport», une lorloge, une table,
chaises, tabourets, une grande
malle, potager et accessoires,
ustensiles de cuisine, vaiselle,
Kinge, bois bûché, eto.

Paiement comptant.
' Cernier, 18 septembre 1925. ____

Le greffier dn tribunal :
W. JEANRENAUD.

0*m — 1 ¦ 1 n.

Enchères publiques
I île matériel a SHnl

Le samedi 26 septembre 1925,
_ 15 heures, le Comité de cons-
truction de « La Fûte de la Vi-
gne » exposera en vente par
voie d'enchères publiques, à St.
Aubin, «AU MOTIER ». le ma-
tériel ci-après :

410 bancs rabotés de 4 mètres
de longueur dont 30 aveo dos-
Asss, Pantin. 5 m.Xl6 m;; pa-
Jmtons divers, parois, etc.

Paiement comptant.
'. Bondry le 17 septembre 1925.

Greffe dn tribunal.

IMMEUBLES
BONNE OCCASION

Par suite de départ, à vendre
i, l'est de la ville, Mail,

jolie propriété
comprenant villa de huit cham-
bres, véranda, toutes dépendan-
ces, et beau j ardin ombragé. —
Vte imprenable. — Libre immé-
diatement.

Prix très avantageux.
S'adresser à l'AGENCE RO-

MANDE, Place Pnrry L Neu.
châtoL

pipi
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Magasin PUIS!
HOPITAL -IO

A vendre d'occasion
un canapé et une table de sa-
lon « Louis XV » acajou , une ta-
ble à allonges bois dur, quatre
chaises, deux tabourets, un four-
neau à pétrole, une petite ma-
chine à laver des bouteilles. —
S'adresser aux Carrels 9, Pe-
seux.

g JE! T. SANDOZ-MOLLET JH B
? ...i i .  i .  i y

S Rentrée des classes g
n Fournitures complètes pour toutes les classes B
g Service d'esc. N. & J. 9 % Se recommande, Vve T. Sandoz Mollet. ?

E l&nnnoSs bien-être, souplesse, vons sont Pnrcot P N.SyailUG acquis, Madame, si vous portez le UUI OUl r. H,
Ne l'essayez jamai s, Madame, vous l'adopteriez

certainement. (Demandez brochure P. N.)
Vente exclusive :

Maison J. F. REBER, corsetier, Terreaux 8, Neuchâtel

pour toutes les classes ^̂  ^̂  ^  ̂ ^̂  ^»" tous artlcle8
at

de pap8tBrie
GYMNASE, EG0LE DE COMMERCE, ETC. <4, Rue de VHÔpital , A- Timbres du Service d .soompte neuchâtelois et jnrasslm
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SR Modèles exclusifs \ \
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/^ri» JtSI seyBîers ffantaisie \
\^ j C>_w. vernis, fantaisie, 36/42, 17.S0 3
WY

^
3̂ -»

^ .aim, gris et brun, 36/42, 19.80 j
>»»,,_ 

K . richelieu, noir, 36/42, 19.80 14.80 D
^*̂ —* brides, noir, 36/42, 12.7S j

Grands Cordonnerie J. KUSTH 3
Rue du Seyon - NEUCHATEL - Place du Marché A
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Si vons Ofes difficile
pour l'huile à trire ¦. 
l'huile & salade 
riinlle pour la mayonnaise 
employez notre ¦

huile d'arachide —
aux < Friands »

— ZIMMERMANN S. A.

| Coffres-forts i
Y F. et H. Haldenvang *\

A vendre faute d'usage un

calorifère JnnKer & Roîi
complètement remis à neuf . —
S'adresser Champ Bougin 38,
1er étage.

Pharmacie - Droguerie
F. TRIPET

Seyon 4 - Neuchâtel
-

Faites votre cure
d'automne avec le

Thé du Jura
le meilleur des

dépuratifs
Prix du paquet, fr. 1.25

Rôties
holSandaises

zwiebacks extra légers
recommandées pour régimes

Magasin Ernest Morthier

CARTES DE VISITE
en tous genres

â l'imprimerie de oe journal
A vendre d'occasion

nn beau ,d

MU de wm
en noyer. — S'adresse .
Parcs 8, 1er étage.

A vendre oned _ a_s cents Si
de erBLÉ
«petit rongé du pays», pour *tr.
mens. S'adreeseir à John. tJdrie .
'Iteois-Bo-a anr Boudry,

Raisin du Tessin
Eaiain de taible, 10 kg. 5 fr. 90

contre remboursement. Balstn
pour faire du vin, aux me-flenis
prix du j our. — G. WAI/TffiB,
Frutta, Looarnio. Jît 669S8 O

m^mm ^ ENCHÈRES **m*#*«*
GRANDES ENCHÈRES

DE

bétail et de cbevaux
à l'Hôtel de Tête de Ran

Mardi 22 septembre 1925, dès 10 heures, le citoyen Al-
bert BRANDT fera vendre par enchères publiques à l'hôtel
de Tête de Ran, un certain nombre de vaches et génisses
fraîches, prêtes ou portantes pour différentes époques (bé-
tail de première qualité), ainsi qu'un choix de bons et
beaux chevaux. Il exposera en outre un harnais à la fran-
çaise, une herse à piocher, une charrue Brabant

 ̂
Terme de paiement moyennant cautions. ,

mj jCernier, le 14 septembre 1925. ¦ '
'f  ,,_ Le greffier du tribunal ï
B8210 W. JEANBENAUD.

Le LYSOFORM est employé depuis 20 ans dans les Hôpi-
taux. Maternités. Cliniques, etc.. reconnu en prati que comme
excellent désinfectant et antiseptique puissant, d'un emploi facile
et sans danger. Evitez les contrefaçons en exigeant notre marque ,

Ŵ^^̂ T̂ÎvVi Flacons à Fr. 1— et 2.—. Savon toi.
tŴ jT) s i ^ ef f f iiJ '* \%tte 3x Fr. 1.25, dans toutes pharma-

°̂ »_?sfli3$8__f_iKl ^ros '- Société Suisse d'Antisepsie
L *ttmmg0ff îMk*m®m XYSOFORM, Lansanne. JH 30249 D



********* **a 2 ———LOGEMENTS
A louer tout de suite ou pour

époque à convenir

logement
die deux chambres, oulsine et
galetas. S'adresser Etude Ju.
nier, notaire, Nenoh&tel. 

A LOUER
rx le 24 mars ou à défaut le

juin 1926, aux Battieux et
aux Paire , dans maisons neu-

toeaiiz logements
de tro_. et quatre pièces, avec
toutes dépendances, chauffage
central par appartement, con-
fort moderne, vue étendue. S'a-
dresser au notaire Paul Baiilod,
faubourg du Lac 11. 

Tertre. — A remettre apparte-
ments de deux et trois chambres
et dépendances. Etude Petitpler-
re & Hotz. 

Mail. — A remettre un appar-
tement de deux chambres et dé.
pendances aveo jardin . — Etude
Petit, lerre & Hotï.
*ggs***mm**********gmmsmmsm

CHAMBRES
Belle ohambre meublée. Seyon

No 9, 2me, droite.
CHAMBRE MEUBLÉE

avenue du 1er Mars 24, rez-de-
chaussée, à droite.
Jolie ohambre, ohauffable. pour
personne rangée. Ecluse 16, 2me.

Chambre indépendante an so-
leil, ohauffable, aveo part à la
oulsine si on le désire. S'adresser
Trésor 11, Sme, à droite, entre
31 et 18 heures. '

CHAMBKE MEUBLÉE
Fourtailès 9, _me. (S'adresser de
11 à 14 h. et dès 19 h.). co.

Belle ohambre, au soleil, bal-
con et vue. Sablons 14, 2me, à fc

Jolie ohambre (pied-à-terre)
bien située. Ecrire sous F. B.
200 Poste restante, gare, ville.
JOLIE CHAMBRE MEUBLÉE
ou soleil, be_.e vue. — Bolne 5,
1er, à gauche.

JOUE OHAMBRE
pour monsieur. Avenue da 1er
Mare 10, 1er. ço.

Chambre et pension
Coulon 2. rez-de-chaussée. a.o.

Belle chambre pour monsieur
périemx. Pourtalès 10. 2me, à dr.

Belle grande chambre, au so-
IjBU. Beaux-Arts 17. 2me, à gobe.
BELLE GRANDE CHAMBRE
meublée, soleil Coq d'Inde 24,
8me, face.

LOCAL DIVERSES
A remettre différents

locaux situés près la
gare, an Tertre et anx
Parcs. Conviendraient
ponr magasins, ateliers,
entrepôts, garages, etc.

Etnde Petltpierre et
Hotz.

Demandes à louer
Ou oherohe ft louer poux le

U ou 81 octobre prochain

appartement
confortable, cinq pièces, soleil,
ohaarthre de bains Installée, ft
proximité du tram. Faire s. v.
p. offres détaillées aveo prix à
M. Ernest Bosshardt, Ingénieur,
Falsenstrasee 60, St-Gall. 
- On demande

appartement
de O-nq ou six ohambres avec
ooafort moderne et jardin si
possible, situé aux environs de
Neuchâtel ou au Vignoble.

Demande, l'adresse du No 186
au bnrean de la Feuille d'Avis.

LOGEMENT
de quatre ou cinq pièces, aveo
(d possible, chambre de bains,
est CHERCHÉ pour tout de sui-
te ou époque à convenir Faire
Offres aveo prix ft l'Etude des
notaires Petitoierre _. Hot_

OFFRES
Jeune fille de 18 ans, oonnais-

eant la couture, oherohe place
de

FEMME DE OHAMBRE
dans bonne maison, pour ap-
prendre la langue française,
S'adresser, pour références, à
Mme Dienetbach, Beaux-Arts 7,
8m. étage. 

Jeuno Saint Dis.
bien recommandée cherche pla-
ce dans maison honorable pour__der aux travaux du ménage.
Sait bien coudre, désire petits
gages, vie de famille et occasion
de se perfectionner dans la lan-
_Tne française. S'adresser pour
«enseignements, rue du Musée
No 8, 2me.
m g i se , ——\

PLACES
ML. i

On oherche pour tout de sui-
te une Seune fille robuste, corn-

tonne à tout faire
S'adresser Hôtel de la Gare,

Corcelles.

Librairie générale

ËIOIDllEfllt
S. A 

4, rue de l'Hôpital

Comtesse (feu Paul)
(Pasteur au loole).
La grfl.ce de Dieu
manifestée en Jésus-
Christ. Choix de ser-
mons. 1 beau volume
illust. de nombreux
dessins 5.—

Conrad. Jeunesse, sui-
vi de Ccetu. des té-
nèbres . . .. . .  2.65

L'exposition des arts
décoratifs de 1925.
Bel album . . . .  6.80

Marllave. Les qua-
tuors de Beethoven . 10.50

Moreux. Aux confins
de la science et de
la foi, Tome II . . 2.80

Ozenfant et Jeanneret.
La peinture moder-
ne, abondamment il-
lustré en noir et en
couleurs 13.25

Schneider (Ed.) Les
heures bénédictines . 2.65

Segond. La prière
(Etude de psycholo-
gie religieuse) . . . 8.15

Jaccottet (Dr) et Paul
Robert fils. Les champi-
gnons dans la nature. —
Magnifique ouvrage relié
illustré de 76 planches
hors texte et de 47 des-
sins à la plume. Prix de
faveur payable à récep-
tion 25.—
ou en 5 versements men-
suels de 5 fr . 50.
Hâtez-vous de souscrire

avant l'augmentation de
prix qui aura lieu prochai-
nement c'est-à-dire à paru-
tion.

Demandez-nous l'ouvertu.
re d'un compte ein argent
français.
.rn_ ?!___MW_ffl_rti7_i„H_wffli. iiv y„_s.Htf

11 LIBRAIRIE- PAPETERIE M

I Rue St-Honoré 9 — NEUCHATEL — Place Numa Droz wÈ

i : LIVRES, MANUELS 1
I FOURNITURES GENERALES I
1 pour lllJ
I L'ECOLE DE CÛHE» I
ï LE GYMNASE, etc., etc. 1
'•'M Ecole supérieure de jeunes filles «M

Classes spéciales cie français mm

I ^ K
q̂jj r La force de la femme, fui la toi

Une femme n'est réellement désirable que si elle a un teint frais et une bonne mine.
Pour avoir un teint frais, il faut d U sang pur, un estomac sain, une bonne digestion et

quelques boîtes, vous en apercevrez déjà lea I
^

L fyh ,„i|rilffl iJ____ |_______i ^ * î
soir uuo cuillerée dans votre thé ou votre café. ^^*"H__H_s__H__«8i_raSH_SBK«»''̂  ̂ j

On demande pour un monsieur
seul une

personne
d'un certain fige, très bien re-
commandée, au courant de tous
les travaux d'un ménage soigné.
Ecrire sous chiffres P. O. 131
au bureau de la Feuille d'Avis.

On demande une

jeune fille
pour aider aux travaux du mé-
nage. Entrée immédiate ou épo-
que ft convenir. Gages selon en-
tente. Offres à Mme Redard-
Loup. Cormondrèche. P 2632 N

On demande une

Jeune fille
de 16 ft 22 ans pour aider au
ménage. Bons gages et vie de
famille. — S'adresser Pension
Beau-egard, Fîeurier.

EMPLOIS DIVERS
JEUNE FILLE
de 21 ans oherohe place chez
agriculteur ou pour aider au
ménage. Adresser offres R. Ca-
chelln, président de Commune,
VllHers. P 2647 N

SlMlîllïS
oherohe place. Accepterait n*i__-
porte quel emploi. Parcs 37, -ime

Chauff eur
expérimenté pour conduite de
camion et pour travaux s'y rat-
tachant trouverait EMPLOI
pour une période de 1 J. ft 2
mois, dans maison de commer-
ce. Pourrait éventuellement
trouver place stable ' par la
suite. Faire offres écrites sous
chiffres N. P. 121 avec référen-
ces et prétentions au bureau de
la Feuille d'Avis. 

__
JEUNE FILLE
andanne élève de l'école de com-
merce, oherche place de débu-
tante dans bureau de la ville.
Adresser offres écrites sous chif-
fres A, V. 102 au bureau de la
Feuille d'Avis.

A VENDRE
«-lis fiaîÉs-*»

ft 90 o. le kg.
(caisses de 5 et 10 kg.)

Antoine Bonalini, Exportations
ROVEREDO (Grisons)

••••••«•«•«•••••eeso

| Jeune îille I
• capable, aimant l'ordre, sa- %
g chant bien outre et pou- gj
<j§ vaut s'occuper seule des ©
# travaux d'un ménage, est ©

Î 

demandée pour petite fa- jg
mille, ft Zurich. Bons ga- ®
ges et vie de famille. En- g
trée ft convenir. Photo dé- @

S
slréo. S'adresser ft Mme W. o
Pi use, Schenstrasse 7, Zu- ©

g rloh. g
4.__ne»fleafflaaa®e_ _»ttffiee5G.

il Rien de plus « seyant » pour la femme qu'un COSTUME TAILLEUR, ||
|H Oui ! - Mais encore faut-il qu'il ait une bonne coupe ! - Vous n'aurez f - '. k
' i aucune désillusion en nous donnant la préférence. - Le costume que nous %-Û

vous offrirons sera un travail d'art. m

Costume belle qualité, gabardine ou tissas anglais, O f \  gQ M
ma doublé mi-corps, façon moderne, existe en plusieurs teintes, %JF 4_7 (Ûj

LeOStume tailleur, en gabardine, popeline ou tissus J§ f \  f if )  £M
il anglais, se fait aussi en fan taisie, grand choix de coloris, j t ĵ  11

Costumes tailleur ou f antaisie, qualité splendide, /J*Q ||
façon impeccable et chic depuis 59.— %*w %sW •"" j|l

1 iFH GRAMD/ MASÀ/I N/ rumm I
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IA NOUVEAUTÉ, SA.NEUaiÂTEL ̂ Ê= I
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CELUI QUI A LES LUNETTES
est un personnage qui a déjà bien
fait parler de lui en Suisse roman-
de. Il doit son succès à son joyeux
caractère et son zèle à satisfaire le
client. Le voici à Neuchâtel. Il vient

y ouvrir un magasin.

Un magasin de quoi ?

œwÊs&WÈÈÊÈkœsmB_BSB - SBH 1|__.

Ĥ  Pour la saison WÊ
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^m U grande vogue pour garnitures g|

IÉI F@ _s_ar_ ir@ î^mn lĴ -—^ iJî  fil
noir, le m. 3 I 9 IWM

P@n_a_a_iit_â Bassin ^-̂ —¦ —— 10 cm- t ":"'-
Mmâ brun, le m. / 1|J 14 fi_0

H ¥ommmfav,Src^"> 945 12" «t 1345 - ¦
|!H| GRAND CHOIX DE BANDES

H Lapin - CSievrette - Biberette - Opossum, etc.
||j_|| en diverses largeurs et qualités ||

AVAGASINS DE NOUVEAUTéS

| NEUCHATEL SOCIETe ANONYMrr 1
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Lundi 21, Mardi 22, Jeudi 24,
Vendredi 25, Samedi 26, Dimanche 27, Lundi 28 septembre

Matinées : Jeudi et samedi à 3 heures. Dimanche dés 2 heures

'J*s**_jSÉfe*H
Un joyau de la cinématograpMe I On spectacle classique 1

MONSIEUR «CAIRE
avec Rudolph Valent.no

Toute l'élégance de l'esprit français eBt ici rassemblée
pour la satisfaction des yeux et pour la joie du cœur

\\B*W ORCHESTRE EN SOIRÉE "m |
Prix habituels des places

TÉLÉPHONE 13.55 DIRECTION 13.54 .
il l ¦_-_-_¦ I _¦¦ Il lll IS I I I  II llll i !_¦! I l  I I I  II N I I  I M 'lllll II UU II M II I l'P IW W II .111 H IIIM-l—H W . llll l _-_-_-_-_¦_______________________¦ ________¦__¦_____________¦ I I I

Demandes à acheter
AUTO

10 HP, Qx__tre-___Q places, en
bon état, est demandée à ache-
ter. — Of très écrites sons ohif-
fres A. N. 111 an bureau de la
Feuille d'Avis.

Papier l'iis
et autres déchets d'étals sont
demandés par la Fonderie Mar-
jrot. Lausanne. Les envols en
dessous de 1 ksr. pas acceptes.

AVIS DIVERS
Leçons d'anglais
Pour reaseijriieine-rts, s'adres-

ser à Miss Biokwood, Place Pia-
get 7. ,

tannage De tiiai.es
réparatloTw de seiElea et vanne-
rie. Bératto. Château 9. 

Demoiselle
cherohe occupation l'après-midi
dans pensionruat : leçons de
français et de piano.

Demander l'adresse du No 137
a_ bnren _ de la Fenille d'Avis.

Mlle Olga QUARTIER
Avenue du 1er Mars 24

a recommencé ses leçons
Broderies e. dlenSelles
Spécialité : dentelles aux fu-

seanx.

Le Cabinet dentaire
Henri Huguenin
Rue Saint-Honoré 8

jusqu'au 3 octobre pour
cause de transformations

Leçons de dessin
et de peinture

M116 H. DŒFF
Coq d'inde 24, 2m>>

ABSENT
pour cause do maladie
probablement jusqu'au

15 octobre

tecl- iiieien-dciitiste
CERE-lEg.

Madame H__ 1@SI
masseuse-pédicure

manicure
DJE RETOUR

l Contrairement ii
4 .  <>
* * aux bruits aui olrculent en * *
J J  ville, M. G. GEKSTER,^
4 . informe sa fidèle clientèle < >
*> ert le publlo en général, * *
\ J qu 'il continue à donner ses i ,
< ? cours et leçons particuliè- . >
* * res de danse, gymnastique, * >
< ^ callisthénle, escrime, etc. 4 ,
<r Institut, Evole 31a. o
o O

TEMPLE DU BAS §|É NEUCHATEL
Jeudi 24 septembre -1925

à 8 heures 15 dn soir

AU BÉNÉFICE DE L'HOPITAL DES CADOLLES

POPULAIRE
organisé par le ¦,

Conservatoire de Musique de Neuchâtel
aveo le bi__jve___nt concours àe 1

Mme Cari REHFUSS
Contralto

I. Cari REHFUSS M. Henry BUENZOD
Baryton Violoncelliste

Professeur an Conservatoire Professeur an Conservatoire

M. Otto KREIS
Organiste

Professeur an Conservatoire
et d'un troupe de violonistes, élèves de M. le prof. Ach. DelflasÉB

PBIX DES PLACES : Numérotées Fr. 230 ; pon-numérotées
Fr. 1J.0. — Location chez MM. Fœtiech Frères S. A. d'avance de
9 à 12 heures et de 14 à 18 heures, et dès 19 h. le soir dn concert.

Ancienne maison de

demande représentation pour
Genève d'une bonne marque cle
vin de Nenchâtel. Ecrire sous
chiffre D 91480 X. à Publicitas ,
Genève. JH 40336 L

j Monsieur et Madame m
| ZIMMERMANN et leurs |
M enfants, remercient profon- l|
M dément toutes les personnes i
w qui leur ont témoigné tant 1
H de sympathie à l'occasion 1
H du départ do j our chère M

; Neuchfitel , le 19 sept. 1925 ¦

DAME
d'un certain âge désire travail
dans famille, auprès d'enfants,
(couture), en échange de cham-
bre et pension, éventuellement
chambre à part. Vio do famille
désirée — Ecrira sous chiffres
C. P. 117 au bureau de la Feuille
d'Avis.
___555—_—_SSS—5SJS5Sss___ _̂_SS__5BP

AVIS MÉDICAL »,

maladies na. veuses

ABSENT
jus«v'au 25 septembre

îfâ5îËt̂ > _____!_J_____y_!_!
'̂ J f̂l̂ tw LAUSANNE

jaMtîAvjw»".'»»*̂ "̂'™""""" -iffl.-iii^rMM' _^_^_s

La SEUL E SOCIÉ TÉ S UISS E d'assurance
chevaline concesswnnée par le Conseil f édéral,

PROPRIÉTAIRES DE CHEVAUX , visitez à l'Exposition nationale
d'agriculture, Circmpe i. le Stancl N°103.

îïïûïTiri? ft ÏTTÙ I Méthode simplifiée pour la couture et la lingerie,
llUU VJJAU lU ! par Mlle FUCHS, directrice diplômée

CONFÉRENGE-DÉ-aOXVSTRATIOlV
pour damos et jeunes filles

Nenchâtel : Hôtel du Vaisseau, lundi de 3 à 5 h. J. et de 8 à 10 h
Colombier : Hôtel du Cheval Blanc mardi de 2 h. X à 5 heure*!
Peseux : Hôtel du Vignoble, mardi do 8 à 10 heures du 6olr„

Comment apprendre on deux heures à dessiner, couper : vôtfr1
ments de dames, enfants, garçons, ainsi que la LINGERIE.

Prix du cours : Fr. 1.—
Apporter une grande feuille de papier et un crayon. J

LA ROTONDE - NEUCHATEL
Dimanche 27 septembre, à 20 b. 30

LE CÉLÈBRE ORCHESTRE RUSSE DES

« Balalaïkas »
Direction : Dr Eugène Swerkoff

Chœurs et danses russes en Costumes nationaux j
Prix des places : 4 fr. 40, 3 fr. 80, 2 fr. 20. — Location oh_55

FŒTISCH S. A., et le soir à l'entrée. \



[NOUVELLES SPORTIVES
P 

FOOTBALL
les matches en Suisse. — Les matches de

football étaient interdits hier dans le canton de
Neuchâtel ainsi que dans divers autres cantons,
aussi les rencontres n'ont-elles pas été nom-
breuses.

Samedi, à La Chaux-de-Fonds, Chaux-de-
fonds I bat Madretsch I, 5 à 1.

Dimanche, à Lausanne, Grasshopper» I bat
Lausanne I, 5 à 2 ; à Genève, Servette I bat
Young-Boys I, de Berne, 2 à 1 ; à Oerlikon,
Zurich I bat Oerlikon I, 2 à 0 ; à Lugano, Ju-
ventus Turin I bat Lugano I, 6 à 1 ; à Locarno,
Locarno I et U. S. Biellesse lont match nul,
î à 2.

L'équipe < promotion > de Cantonal s'en est
¦allée jouer hier à Yverdon où elle a été battue
•1 à 0, par Yverdon I. Elle rencontrera Con-
cordia I, d'Yverdon, dimanche prochain au
Stade de Cantonal, tandis que Cantonal I joue-
ra à Genève contre Servette I.

Matches à l'étranger. — A Montbéliard, Bâle I
bat Montbéliard I, 6 à 0 ; à Paris, l'Union spor-
tive suisse et Spora, champion du Luxembourg,
font match nul, 1 à 1 ; à Copenhague, Copen-
hague bat Londres, 4 à 2 ; à Budapest, enfin,
l'Autriche et la Hongrie font match nul, 1 à 1,
-tandis que l'équipe B de la Hongrie fait match
pul, 0 à 0, avec la Styrie.

ATHLÉTISMK
Une manifestation à Lausanne. — Hier, au

Stade de Vidy, à Lausanne, la réunion athlé-
tique organisée par le Cercle des sports, de
Lausanne, a obtenu un succès complet.

Notre champion national Paul Martin, que le
comité d'athlétisme ne s'est pas contenté de
suspendre, mais qu'il a boycotté ju squ'à la fin
ae l'année 1926, a pris malgré tout le départ
dans un 600 mètres handicap. Martin, qui a dé-
posé un recours qu'il estime avoir un effet
suspensif , a gagné l'épreuve en 1* 22", battant
le Français Bontemps.

Deux nouveaux records. — A Oslo, au cours
'd'un match triangulaire, qui mettait aux prises
les équipes nationales de Suède, de Norvège et
du Danemark, le Suédois Lindstrôm a battu le

*III I«...1I|M I..,. I.,,.. «.IM.. .M. II.. U.I»Mmlia„a

record du monde du lancement du javelot avec
un j et de 67 m. 31.

A Baulle (Loiret), l'athlète français Rigoulot
a battu un nouveau record du monde, celui de
l'arraché à deux bras, avec 120 kilos.

CYCLISME
Le « Challenge Automoto >. — La course du

challenge < Automoto >, disputée par équipes
sur un parcours de 100 kilomètres, s'est cou-
rue hier à Lausanne. En voici le classement :
1. Radfahrer Verein, Zurich, 2 h. 15* 51" ; 2.
Vélo-Club < Excelsior >, La Chaux-de-Fonds,
2 h. 17' 01" 1/5 ; 3. Pédale lausannoise ; 4. Cy-
clophile, Lausanne.

Kaufmann vainqueur à Hanovre. — Diman-
che, au vélodrome de Hanovre, le Suisse Kauf-
mann a gagné l'épreuve de vitesse, battant l'Al-
lemand Gottfried d'une longueur.

Le < critérium des as >. — Samedi, sur la
route qui entoure l'hippodrome de Longchamp,
à Paris, a été disputé le < critérium des as >.

Le champion de France Souchard est arrivé
premier, couvrant la distance de 100 kilomètres
en 2 h. 10' 13"2 et battant par conséquent le
record de l'épreuve qui était de 2 h. 12' 30".

Malheureusement, l'arrivée a été faussée par
l'un des commissaires qui, chargé d'arrêter les
tandems au dernier tour, à 500 mètres environ
avant l'arrivée, opéra cette manœuvre un tour
trop tôt

Le Suisse Henri Suter fut victime d'une cre-
vaison et lâcha dès le début, il ne revit jamais
les hommes de tête et termina avec plus de
trois minutes de retard.

Le champion de Belgique Debaets fut aussi
lâché au sixième tour et abandonna alors qu'il
perdait à chaque tour du terrain.

Les commissaires se sont réunis après l'é-
preuve pour examiner l'incident qui avait fait
arrêter les entraîneurs un tour avant la fin.
Ayant estimé qu'il y avait eu faute matérielle
d'un des commissaires, ils ont modifié le clas-
sement ainsi qu'il suit : 1. Hector Martin ; 2.
Van Hevel ; 3. Souchard ; 4. Bellenger ; 5. Hen-
ri Suter ; 6. Cuvelier.

Cette décision arrête donc là course un tour

avant la fin, c'est-à-dire au moment où les trois
hommes de tête, Martin, Van Hevel et Souchard
avaient engagé la lutte pour le sprint final.

Nos coureurs à l'étranger. — Hier, à Essen,
la course de demi-fond, dénommée < la Roue
d'or> , a été gagnée par le Suisse Wegmann,
qui bat les Allemands Stellbrink et Humann
dans l'ordre.

Dans le .Tour de Berlin >, 250 kilomètres,
gagné hier par l'Allemand Oscar Tietze, en 8 h.
18' 41", le Suisse Max Suter est troisième, en
8 h. 32' 10".

A Leipzig, dans la course de demi-fond ga-
gnée par le Français Grassin, avec 97 km. 110,
le Suisse Paul Suter est second avec 96 km. 590.

Au Parc des Princes, à Paris, dans l'épreuve
individuelle de 50 kilomètres dont le vainqueur
fut le Belge Van Hevel, Oscar Egg (Suisse) se
classe troisième et Henri Suter sixième.

HOTOC¥CL_S__E
Quatre records du monde battus. — On man-

de de Syracuse qu'au cours du championnat
américain de motocyclettes, le coureur Sey-
mour aurait battu quatre records du monde. H
a couvert les 5 milles en 3' 43" 78, les 10 milles
en T 30" 06, les 15 milles en 11' 15" 24, les
25 milles en 19' 50" 65.

AUTOMOBU-ÏSME
Nouvelles internationales. — L'Automobile-

Club de Suisse informe que, contrairement aux
informations parues dans quelques journaux,
toutes les routes passant les principaux cols
suisses restent ouvertes à la circulation auto-
mobile.

Lors du Grand Prix d'Italie, une réunion de
délégués des Automobiles-Clubs de Suisse, Au-
triche, Italie et Allemagne a eu lieu pour dé-
finir le projet d'un Circuit des Alpes en 1926,
passant par la Suisse, l'Allemagne et l'Autri-
che avec arrivée et départ à Milan. Les condi-
tions exactes de ce concours de tourisme se-
ront élaborées dans une réunion qui aura lieu
au début du mois d'octobre à Genève.

L'Automobile-Club de Grande-Bretagne en-
visage pour 1926 la création d'un Grand Prix
d'Angleterre pour voitures de course. Cette
course aurait lieu sur l'autodrome de Brook-
lands.

Le Grand Prix de Saint-Sébastien. — Le
Grand Prix pour voitures de course sur le cir-
cuit de Lasarte s'est disputé samedi sur 708
kilomètres. L'épreuve s'est terminée par une
superbe victoire de Delage, dont les équipiers

Divo, Benoist et Thomas ont pris les trois pre-
mières places. Voici le classement officiel : 1.
Divo, sur Delage, en 5 h. 45' 01" ; 2. Benoist,
sur Delage ; 3. Thomas, sur Delage ; 4. P. de
Vizcaya, sur Bugatti ; 5. F. de Vizcaya, sur Bu-
gatti, à un tour ; 6. Goux, sur Bugatti, à deux
tours ; 7. Lehoux, sur Bugatti, à quatre tours.
Au 5me tour du circuit, le coureur Torchy, sur
Delage, qui, arrivé au virage de l'Arte, deman-
da le passage à une voiture qui le précédait,
ne l'ayant pas obtenu, alla heurter un arbre qui
fut brisé.

Torchy, relevé inanimé, fut transporté aussi-
tôt à l'hôpital de Saint-Sébastien. Mais il ne
tarda pas à succomber des suites d'une fracture
du crâne.

AVIRON [& .
Nos rameurs se distinguent — Dimanche,

dans le bassin d'Asnières-Courbevoie, à Paris,
le 57me championnat de la Seine, épreuve ré-
servée uniquement aux <: skiffs >, a été gagné
par le Suisse Rieder, de Vevey, en 6' 28 1/5;
Rieder, qui gagnait le prix du président de la
république, a battu de deux longueurs le cham-
pion de France Marc Detton. Vintens, d'An-
vers, champion belge, est troisième.

A Villa d'Esté, sur le lac de Côme, la course
de < skiff >, qui , s'est disputée dimanche aux
régates de cette ville, a été gagnée par Schnei-
der, de Zurich, en 10' 02", Decol, de Côme, est
second en 10' 12".

BOXE
Un meeting à Bienne. — Le meeting organi-

sé samedi soir à la Tonhalle de Bienne, par
le Marathon-Boxing-club de Bienne, a remporté
un grand succès. Plus de six cents personnes
y assistaient. Outre les combats locaux, des ren-
contres plus importantes ont donné les résultats
suivants :

Poids plumes : Flubacher (Berne) bat Zach-
mann (Bienne) aux points.

Légers : Robert (Bienne) bat Merz (Berne)
aux points.

Welters : Friedli (Bienne) et Grisel (Chaux-
de-Fonds) font match nul.

Moyens : Lienhard (Berne) bat Krâhenbuhl
(Bienne) aux points.

Welters : Stauffer (Chaux-de-Fonds) bat
Krfiuchi (Bienne) aux points.

Une exhibition entre Schlappach (Berne),
champion suisse des poids mi-lourds, et Liech-
ti, champion régional amateur, a été très ap-
plaudie. Liechti a fait excellente figure.

Les combats étaient arbitrés par M. Zehr, de
La Chaux-de-Fonds.

bœufs de 400 à 1400 francs ; 55 taureaux, de
300 à 1000 francs ; 1 cheval, de 400 francs ;
100 porcs moyens, de 70 à 150 francs la paire ;
330 petits porcs, de 35 à 70 francs la paire ; 2
chèvres, d» 40 à 45 francs ; 1 mouton, de 80 fr.

— La brigade mobile de la police de Lau-
sanne a arrêté un Bernois, le portier de nuit
d'un hôtel lausannois, et sa femme, une blan-
chisseuse. Ce portier avait commis de nombreux
vols. H avait dérobé, entre autres, de l'argente-
rie en assez grande quantité au préjudice d'un
grand hôtel lausannois. On retrouva à son do-
micile un carton contenant une foule de bijoux,
qu'il prétendit avoir achetés à un inconnu, sur
Saint-François. Mais, habilement cuisiné, ii fi-
nit par reconnaître qu'il les avait pris dans une
valise qu'un voyageur, marchand zuricois, avait
entreposée à l'hôtel,

Trois chapeaux neufs furent également re-
trouvés. H les avait recueillis à l'étalage d'une
maison de Genève qui exposait à l'hôtel. Et
enfin, on découvrit en sa possession une super-
be montre donnée en prix au tir fédéral de
Saint-Gall en 1892. Là encore, le portier voulut
inventer une histoire, et prétendit tenir cet ob-
jet de son grand-père. Mais on se souvint qu*0__
médecin de l'avenue de la gare avait signalé,
il y a peu, la disparition d'une montre sembla-*
ble. Le voleur avoua finalement la lui avoir dé*
robée effectivement, s'étant introduit chez lui
par effraction.

GENÈVE. >— La cour correctionnelle de Ge-
nève a infligé deux mois de prison et 200 fr.
d'amende à l'automobiliste Casimir Audouaixi
qui avait par imprudence, le 20 août causé un.
terrible accident à la rampe de Sieme. Un des
occupants de l'auto, M. René Estrade, de Paris,
avait été tué sur le coup, sa femme et sa fille
grièvement blessées. C'est la première fois que
la justice pénale genevoise prononce une peine
aussi forte contre un automobiliste condamné
pour homicide involontaire.

A Genève, débouchant d'uni petit chemin, un!
cycliste, M. Alfred Grobety, 50 an s, Neuchâten
lois, employé de banque, est venu se jeter avec
une violence inouïe contre une automobile con-
duite par M. Bachelin, représentant de commer-
ce. Le cycliste, le crâne fracturé, a été conduit
à l'hôpital cantonal dans un état grave.

— Mme Ursule Layat, domiciliée à Hermant
ce, qui avait été renversée jeudi soir par un'
cycliste, sur la place du Bourg-_é-Four, est dé-
cédée à l'hôpital cantonal, où elle avait été
transportée.

POLITIQUE
La sécurité

La eonîérenee du pacte aura lieu
à Locarno

ROME, 20. — Les journaux de Rome annon-
cent que la conférence diplomatique pour le
pacte de sécurité sera convoquée le 5 octobre, à
Locarno.

Une entente aurait été réalisée entre l'ambas-
sadeur de France à Berlin et le ministre des
affaires étrangères allemand sur la date de la
convocation.

En ce qui concerne le lieu de la conférence,
les journaux rappellent que Locarno avait été
proposée par M. Vandervelde, à Genève, et
que cette proposition se trouve maintenant dé-
finitivement adoptée.

On ne sait pas encore si M. Mussolini y par-
ticipera Les journaux apprennent que la délé-
gation italienne à la conférence fera une décla-
ration catégorique contre l'union de l'Autriche
avec l'Allemagne.

Les ministres des affaires étrangères de Po-
logne et de Tchécoslovaquie ont demandé d'ê-
tre admis à la conférence de Locarno.

Les journaux disent qu'il est probable que
ces deux Etats seront appelés à y participer
pour être entendus sur la question de la clause
relative au traité d'arbitrage que l'Allemagne
s'est engagée à conclure avec ses voisins.

LONDRES, 20. — A propos du projet de pac-
te de sécurité, le < Times > rappelle que deux
principes ont été admis : le premier est celui
de l'égalité absolue entre les signataires alliés
et ex-ennemis, le second est celui que la Socié-
té des nations décidera sans appel pour toutes
les questions que le pacte pourra soulever.

La Grande-Bretagne fera cause commune
avec les autres Etats signataires contre l'agres-
seur quel qu 'il soit.

On recourra à une décision prise de la S.
d. N., même dans le cas où l'agression aura lieu
à l'improviste et où la résistance ne saurait
souîîrir aucun retard.

SOCI__T__ DES STATIONS
Plainte britannique

GENEVE, 20. — La délégation britannique
à la Société des nations communique :

Le haut commissaire britannique à Bagdad a
informé le gouvernement de Londres que des
forces turques ont de nouveau dépassé la ligne
de démarcation de Bruxelles et ont déporté des
habitants de douze villages.

D'autre part, on signale que des Turcs au-
raient massacré un certain nombre de vieillards
et d'enfants.

SYRIE
La défaite des Druses

BEYROUTH, 19 (Havas). — De nouveaux dé-
tails sur le combat de Messeifer indiquent que
les Druses ont laissé sur le terrain 240 cada-
vres. D'après les prisonniers, l'ennemi a eu
500 morts et plus de 500 blessés.

Les forces ennemies, composées de cavaliers
et de fantassins, comptent un ensemble de 3000
hommes, rangés sous la bannière de quinze vil-
lages.

Les troupes françaises ont pris trois de ces
drapeaux.

M A ROC
On creuse des tranchées

FEZ, 19 (Havas). — Dans le secteur ouest,
la garnison de la région de l'oued Tasraf vientd etre renforcée. L'ennemi, dans cette région,creuse des tranchées.

Le ravitaillement de Mezroua. grâce à la puis-
sance naturelle de cette position, pourra être
assuré par de faibles effectifs.

L'aviation est 1res active dons ce secteur.Calme dans le secteur du 19me corps.

RUSSIE
Le droit matrimonial chez les Soviets

MOSCOU, 18. — Les < Isveslia > annoncentque le conseil des commissaires du peuple a dé-cidé de soumettre au Comité exécutif centralpan-russe des soviets de nouveaux projets surle mariage, la famille et les tutelles. La légis-lation actuelle, basée sur le décret de 1918, estdéjà surannée. La nouvelle loi prév oit l'égalité
complète des mariages enregistrés ou non enre-
gistrés. Toutes les formalités du contrat de ma-riage sont réduites à un minimum. Le divorce
également sera très simplifié, attendu que tou-

tes les difficultés et formalités seront suppri-
mées. En vertu de la nouvelle loi, le divorce,
pour être valable, n'aura pas besoin d'être pro-
noncé par le tribunal, il suffira de le faire en-
registrer par l'état-civiL II ne sera plus fait de
différence entre les enfants légitimes et les en-
fants illégitimes.

BOLIVIE """'
L'état de siège à La Paz

LA PAZ, 19 (Havas). — Le gouvernement a
décrété l'état de siège. Cette mesure, prise pour
assurer l'ordre public dans tout le pays, sera
rapportée aussitôt que tout danger aura été
écarté.

L'histoire de Walges-Jœnicke

STRASBOURG, 17 (« Matin >). — Lorsque
l'Alsace et la Lorraine redevinrent françaises,
on comptait, d'après le < Statistisches Hand-
buch >, 295,436 Allemands dans nos trois dé-
partements. La plupart de ces étrangers s'em-
pressèrent de repasser le Rhin en novembre
1918 et fondèrent en Allemagne une vaste as-
sociation qu'ils appelèrent : < Les Alsaciens-
Lorrains du Reich >. Us vont tenir un grand
congrès au cours duquel — il faut s'y attendre
— Us exprimeront le vœu de voir l'Alsace-Lor-
raine faire retour au Reich.

Un de ces Alsaciens-Lorrains en toc n'assis-
tera pas aux séances du congrès. Il s'agit du
< comte > von Walges, dont le « Journal d'Al-
sace et de Lorraine > conte la troublante et di-
vertissante histoire. La voici :

Après l'armistice, on vit surgir tantôt en Al-
lemagne, tantôt en Autriche, tantôt en Litua-
nie, et aussi en Hollande un homme âgé d'en-
viron 45 ans qui disait se nommer comte von
Walges, être originaire de Thionville où il au-
rait occupé un poste dans l'administration im-
périale des eaux et forêts.

Lors de l'entrée du 17me corps français en
Lorraine, sous les ordres du général Hellot, un
tirailleur marocain aurait essayé de faire subir
des violences à la comtesse von Walges, et le
comte, cela va sans dire, s'était empressé d'oc-
cire ce représentant de la < honte noire >. Sur
ce, les Français avaient expulsé le comte, la
comtesse et les j eunes vicomtes après avoir dé-
pouillé la famille de tout son avoir.

Cette triste histoire valut de nombreuses
sympathies et de généreux subsides au malheu-
reux comte. Un ci-devant prince régnant s'inté-
ressa à lui. Un ministre autrichien recueillit
la comtesse et les vicomtes reçurent l'hospita-
lité chez une baronne, en Carinthie.

En Hollande, le comte fut reçu par Guillau-
me II et tous deux évoquèrent de mélancoli-
ques souvenirs au sujet d'une visite que l'ex-
kaiser avait faite en 1898 à Thionville.

Ces jours derniers, la police de Berlin s'a-
visa de rechercher dans le passé du comte. Elle
fit de suggestives découvertes. Le comte von
Walges est de son vra i nom et de sa vraie pro-
fession un certain Jaenicke, ouvrier potier. En
mars 1900, Jaenicke avait attiré une couturière
du nom de Louise Bergner, adonnée aux pra-
tiques spirites sur les bords du lac du Diable,
près de Berlin. Revêtu d'un costume de moine,
Jaenicke conseilla à la couturière — l'entre-
vue avait lieu à minuit — de prendre une pou-
dre blanche dont l'absorption lui procurerait
richesse et bonheur. C'était de la strychnine.
La couturière tomba foudroyée et Jaenicke s'en
fut à Berlin, où il cambriola l'appartement de
sa victime. Le jury berlinois condamna le
meurtrier-cambrioleur à la peine de mort.

Quelques jours avant l'exécution, Jaenicke
devint fou et on l'interna à Neu-Ruppin, d'où il
s'évada à la faveur des événements politiques
de novembre 1918. A Duisbourg, il fit. en 1919,
la conuaissance d'une veuve, mère de quatre
enfants. S'étant offert une couronne de comte,

ÉTRANGER
Bonne prise. — A Paris, vendredi, le service

de l'identité judiciaire de la préfecture de po-
lice recevait; de la police de Berne, une deman-
de de renseignements au sujet d'un individu as-
sez mystérieux, arrêté dans cette ville sous la
suspicion de cambriolage. L'homme avait été
trouvé porteur, outre d'un attirail de cambrio-
leur, de papiers au nom de Carlem Niourko, né
en 1895 en Yougoslavie. Interrogé, le suspect
s'était contenté de tracer sur un bout de papier :
< Je suis sourd-muet de naissance. > Il avait une
main atrophiée et mutilée par blessure.

Grâce à la photographie et au signalement
très précis du prisonnier envoyés par la police
bernoise, on eût tôt fait d'identifier le person-
nage. Ce pseudo-Yougoslave sourd-muet n'est
autre qu'un dangereux repris de justice, Joseph
Raynaud, dit le < Rouquin >, né le 2 juin 1896,
au Creusot.

Maintes fois condamné, Joseph Raynaud était
recherché par la justice française pour assassi- *
nat d'un agent dans la banlieue de Paris.

On a télégraphié à la police de Berne que le
faux Niourko, nullement privé de l'usage de la
parole et de l'ouïe, est de bonne prise et qu'une
demande d'extradition va être introduite d'ur-
gence contre lui.

Ces gens du midi 1 — On mande de Rome au
« Daily Mail > :

Pour des raisons politiques, le colonel Rosset-
ti et le capitaine Pueirolo se sont battus en duel
à Gênes et ont échangé soixante coups de revol-
ver. Le combat dura deux heures. Le colonel
fut blessé dix-huit fois et le capitaine vingt fois
avant que les docteurs ne fassent cesser le feu.
Aucun des deux adversaires n'a consenti à s'a-
vouer vaincu.

Naufrage d'un vapeur. — Le vapeur japo-
nais « Tomachima Maru >, avec un équipage
de 34 hommes, a sombré mercredi, près des
îles des Pêcheurs. Six hommes ont été noyés.
D'autres manquent.

S. A. des cflhlerles et trèfUeries de Cossonay. —-
Le résultat de l'exercice 1924-1.25 permettra de ré-
partir au capital-actions un dividende de 6 pou .
cent, au lieu de _ pour oent l'an dernier.

Dietoson-Walrave. — L'assemblée extraordinaire
tenue le 15 septembre, a décidé une augmentation
de 19,200,000 francs du capital social, gui sera porté
à 67,400,000 fr. Le rapport explique que cette opéra-
tion est destinés à compléter l'union industrielle
et commerciale entre les établissements Diokson-
Walrave et d'autre part, la Société armentiéroisel
de tissages et la Société anonyme des tissages réu-
nis, union qui est un. fait accompli depuis le 1er
juin 1924, date à laquelle l'amodiation a fait passer
ces deux affaires sous le contrôle des établissements
Dickson-Walrave.

La situation des bourses allemandes. — A la sui-
te d'une conoeption optimiste de la situation poli-
tique extérieure et de l'amélioration des perspec-
tives économiques entre l'Allemagne et la ïtu-sîe,
la tendance ferme s'était maintenue au début de la
semaine passée. Puis la bourse s'est ressentie dea
nouveaux facteurs défavorables, tels que la crise
du syndicat Sichel, les difficultés éprouvées par la'
fabrique de vagons de Hanovre et les difficultés
financières dans l'industrie allemande. Oa espère
cependant que la situation générale ne tardera pas
à s'améliorer, de sorte que la réouverture prochai-
ne du marché à terme pourra contribuer à ranimer
les affaires.

Le cuivre. — Le « Statist » consacre au cuivre
une étude dont voici la conclusion : Si l'on assis-
tait en Europe h un renouveau industriel sembla-
ble à celui qui s'est produit aux Etats-Unis, la de-
mande dépasserait rapidement la capacité produc-
trice des mines et les prix monteraient, mais tant
que la capacité de production potentielle des mines
restera volontairement réduite, il est peu probable
que les prix du cuivre s'orientent définitivement
à la hausse ; toutefois, étant donné l'augmentation
de la consommation cette année, il est possible que,
d'ici 6 ou 7 mois, la situation soit telle qu'une haus-
se durable des cours du cuivre pourra enfin être
nri+orinn

Bourse de Genève, du i9 septembre i925
Les cbiffres seuls indiquent les prix faits. 1

m = prix moyen entre l'offre et la demande. '
d = demande, o = offre.

Actions 3% Différa .... 380.— o
Bq. Nat. Suisse —.— 3_ Féd. 1910 . . . —.—
Soo. de bauq. s. 696.— d *% > 1912-14 —.—
Comp d'Escooip. 504.50 6% Electriricat. . —.—
Crédit Suisse . . 758.— 4i _ > —.—
Onion fin.genev . 483.50 3% Genev. à lots 101.50
Wiener Baukv. . —.— 4% Genev. 1899 . —.—
Ind. genev. gaz 510.— 3% Frib. 1908 . . 374.—
Gaz Marseille . . 141.50m 6% Autrichien . 976 50m
Fco-Suisse éleot. 176.50 5% V. Genô. 1919 498.—
Mines Bor.prior . 510.— o 4% Lausanne . . 450.— d

» > ord . anc. 510.— o Cbom . Fco-Suiss. 4M. —
Gafsa, part . .  —.— 3% Jongne-EJclé . 373.50m.
Choeol. P.-C.-_C. 225.55 3K% Jura-Simp. 378.25
Nestlé .31.— 5% Bollvia Ray 311.50
Caouteh S fin." 64 .— <>% Paris-Orléans 885.—
Motor- Colombus 808.— 5% Cr. f . Vaud. —.—

-... ,. 6% Argentin.eéd . 94.25 0Obligations 4% Bq- hp Snède __I
S% Fédéra) 1903 —.— Cr. f. d'Kg 1903 —.—
5,. > 1922 —.— 4% > stock . —.—

~'6% > 1924 —.— 4% Pco-S. élect. 382.50m
4% > 1922 —.— 4 _ Totis c. hong. 431.50m
Z% Ch. féd . A. K. 827.— Danube-Save . . 46 25

•Pas de tendance uniforme : 6 changes en hausse,
4 en baisse, 7 6ans changement. Fédéraux et Gene-
vois faibles. Etrangers tenus. Actions généralement
en baisse, cependant les 3 Caoutchoucs, après avoir
bien faibli, se relèvent en clôture. Columbus résis-
tant entre 9 et 10 pour cent, Sur 31 aotions : 16 -en
baisse, 6 en hausse.

Finance - Commerce

g_^C_-_-_a__»____C____ _gâ3 f̂l--_-._.ry^_^

C/ ^ k  
®3?5k /fi . Bien exi .er

il HP m Gorricid8 bianc ROSAKIS
__aly llfSàSS Ja) (^""i» «t mar qu e déposés)
s*___F 6_ N» '»®' Toute» pharmacies ct drof».

Verrues, durillons, callosités Prix : tr. 1.25

Au Palace : LA MADONE de la RUE
avec NAZIWJA

Nazimova , excellente dans la « Lanterno rouge »,
m -rveillcuso dans Vt Occident », prodigieuse dans
« Salomé », mais sublime dans c La Madone de la
Rue », lo film grandiose que nous avons admiré
hier soir, an Palace, remportera certainement, à
Neuchâtel commo dans toutes les villes où son nota
parait à l'afficho, l'éclatant succès dû à son grand
talent. Lo film par lui-même est une merveilleuse
vision d'art , à l'intrigue délicate et passionnante,
un vrai régal pour los yeux et l'esprit.

Morton est un pasteur que ses fonctions ont pen-
ché vers la douleur pitoyable de l'humaine misè-
re. Las do ne pouvoir la soulager autant qu'il le
voudrait par les é var. reliques consolations, il con-
sacre sa vio aux malheureux , après avoir renoncé
au ministère. Et o'est ici qu'en travers de sa vie,
il va rencontrer cePo qu 'il aimera et pour qui il
souffrira tout co qu'un homme peut souffrir jus-
qu 'à ce que la mort vienne briser sa dernière espé-
rnne .

Tel est le dram^ émouvant que présente oette ser
maine le Cinéma Palace.

Jaenicke fit de la veuve une authentique com-
tesse. On vient d'arrêter et d'écrouer le pseu-
do comte alsacien-lorrain du Reich.

Le journal strasbourgeois fait une remarque
très juste. Il rappelle que les faux comtes et
les pseudo-barons abondent parmi tous ces
< Alsaciens-Lorrains >. En effet, à la tête du
mouvement neutraliste qui fut déclenché en
Allemagne tout de suite après l'armistice, il
y avait un pseudo-baron ne jouissant pas de
toutes ses facultés mentales et un faux comte
qui se disait descendant de Rapp, alors qu'il
était un simple repris de justice, fils d'un save-
tier badois. Après tout, ces gens-là pensent que
les bons < comtes > font les bons amis et que
plus on est de fous plus on s'amuse...

Un traité d'amitié aveo la Turquie. — L'agen-
ce télégraphique suisse apprend que, samedi
après-midi, un traité d'amitié entre la Suisse et
la Turquie a été signé par M. Motta, conseiller
fédéral, et par Tevfik Rouchdi bey, ministre dea
affaires étrangères de Turquie. Des négocia-
tions étaient menées dans ce but depuis un cer-
tain temps et l'on a profité de la présence du
ministre turc en Suisse pour procéder à la si-
gnature du traité.

BERNE. — A Goldswil, un ouvrier de la
voie, M. Abraham Frutifer, né en 1871, a fait
une chute si malencontreuse par suite de la rup-
ture d'un échelon de la rampe conduisant du
grenier à son appartement, qu'il s'est brisé le
crâne et a succombé.

— Le cheval de l'agriculteur Adolphe Wyt-
tenbach, attelé à un véhicule lourdement char-
gé, s'est emballé sur le chemin allant de la ga-
re de Schiipfen au village. M. Wyttenbach a été
renversé par l'animal et a passé sous les roues
du char. Grièvement blessé, le malheureux a
succombé.

— Dans sa séance de vendredi, le Conseil
municipal de Berne a discuté les comptes de la
commune pour 1924, qui bouclent par un excé-
dent de recettes de 160,000 francs au lieu du
déficit prévu de 2,646,000 francs. Depuis 1920,
les dettes hypothécaires ont été réduites d'un
demi-million, les dettes provenant d'emprunts
ont été réduites de 113 à 107 millions. En ou-
tre, d'importants amortissements ont été faits
sur les entreprises industrielles de la ville et
une série de non-valeurs ont été éliminées des
comptes. Depuis plusieurs années, il n'a pas
été voté de crédits supplémentaires, mais des
économies ont pu être réalisées sur différentes

rubriques diu budget Le directeur du départe-
ment de9 .finances a déclaré que si des charges
extraordinaires ne viennent pas peser sur les
finances de la ville, il sera nécessaire, après la
conversion de l'emprunt américain, de prévoir
dans le budget de 1926, une réduction du taux
de l'impôt.

ARGOVIE. — Samedi après-midi, â 3 heures,
â la station dTEffingen, un vagon vide d'un train
de marchandises a déraillé. L'express Zurich-
Bâle n'a pas pu passer et les voyageurs ont été
transportés à Bâle par train spécial. Le direct
Vienne-Paris a été détourné par Turgi-Coblenz
et l'express Bâle-Zurich par Stein-Laufenburg.
Les dégâts matériels sont minimes.

ZURICH. — A Rûschlikon, le jeune Heusser,
âgé de 12 ans, jouant avec un flobert, visa sa pe-
tite sœur âgée de trois ans. Un coup partit et la
fillette fut atteinte d'une balle au front Elle a
succombé peu après.

GRISONS. — De notre correspondant de
Berne :

Du 29 août au 4 septembre, le canton des Gn^
sons comptait les hôtes suivants : Suisses' 6147
(en 1924, 7472), Américains 615 (502), Belges
139 (112), Anglais 1155 (1185), Allemands 6674
(4853) , Français 305 (344), Grecs 186 (234), Ita-
liens 471 (532), Néerlandais 632 (670) , Autri-
chiens 578 (413), Polonais 124 (62), Russes et
Ukraniens 56 (41), Suédois, Norvégiens, Da-
nois et Finlandais 67 (59), Espagnols et Portu-
gais 159 (198), Tchécoslovaques 138 (107), Turcs
25 (32), Hongrois 181 (105), Yougoslaves, Bul-
gares et Roumains 90 (56) , autres nations 167
(151), au total 17,909 (17,128). Arrivés 3891,
partis 8459, diminution 4568. Depuis le 28 mars
dernier, le canton a hébergé 115,561 personnes
étrangères (en 1924, 100,676).

— Neuf communes grisonnes et quatre com-
munes saint-galloises ont adressé au Conseil
fédéral ime protestation contre l'expropriation
pour une conduite électrique des forces motri-
ces grisonnes de Kûblis à Sargans, parce qu'il
n'a pas été tenu compte des intérêts agricoles.

TESSIN. — Sur l'alpe Alpoglia, au-dessus de
Cevio, un domestique, âgé de 28 ans, nommé
Deverino Gobetti, a fait une chute de 35 mè-
tres. H a été transporté à l'hôpital dans un état
très grave.

VALAIS. — M. Joseph Rey-Mermet, 48 ans,
rentrant à son domicile, à Monthey, après une
réunion de famille et traversant la Laulaz, cours
d'eau dérivé du torrent du Chavallet, sur une
planche qui bascula, est tombé dans le lit
étro-tement encaissé du cours d'eau où il resta
coincé, ne pouvant se dégager et où on a re-
trouvé son cadavre.

— L'enquête officielle sur le tout récent ac-
cident d'automobile de Gletsch, a donné les ré-
sultats suivants :

Le Dr Lichtenhahl n'a pas été en mesure
d'expliquer comment il était sorti de la voiture.
Il est compréhensible que la rapidité du dra-
me, le choc contre la borne et surtout l'effroya-
ble catastrophe, aient pu affaiblir ses souvenirs.

Cependant, un fait est certain : l'automobile
ne s'est pas arrêtée au virage. L'accident s'est
produit cinq mètres environ après le tournant
Le compteur de vitesse marquait 40 kilomètres
à l'heure. On suppose donc que le conducteur
avait réussi à prendre son virage, considéré gé-
néralement comme très difficile, mais qu'il l'a
pris un peu trop large, peut-être aussi pas as-
sez sûrement, de sorte que la voiture heurta une
borne.

Le Dr Grob essaya alors d'arrêter, mais, par
erreur, donna vraisemblablement tous les gaz
(40 à l'heure) et la voiture exécuta le bond
mortel qui la précipita dans l'abîme par dessus
la borne arrachée.

VAUD. — Samedi matin, un peu avant 11
heures, une violente détonation, semblable à un
coup de canon, mit en émoi le quartier de Pré-
laz, à Lausanne. Les voisins s'empressèrent
vers le dépôt des tramways, d'où semblait venir
le bruit. Autour d'un récipient de six cents li-
tres d'air comprimé, utilisé pour la soudure
autogène, deux hommes gisaient sur le sol. L'un
d'eux se releva bientôt. Il n'avait que des bles-
sures insignifiantes et les habits déchirés. L'au-
tre, un nommé Alfred Bailly, était dans un pi-
teux état. Sans connaissance, le visage ensan-
glanté et la maxillaire gauche arrachée, l'hom-
me était à ce point méconnaissable qu'un de ses
camarades de travail demanda qui était blessé.

D'après l'enquête, qui fut aussitôt ouverte, il
s'agit de l'explosion d'un réservoir à air com-
primé qu'on venait de mettre en service et
qu'on était précisément en train d'essayer. La
partie supérieure de l'appareil sauta, faisant
dans le plafond un trou d'un assez fort diamè-
tre et crevant plusieurs canaux de la paroi vi-
trée près de l'entrés» de la halle de réparation.

-r- H y avait jeudi sur la foire de Payerne :
220 vaches et génisses, de 600 à 1300 francs ; 20
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JPertlii parapluie
tom-ponce bleu, marin.

Prière de le rapporter contre bonne récompenser
chez Mlle Heîttê, rue de la Côte 117.

PESEUX
AVENUE FORNACHON

Pour cause imprévue, à remettre, à1 petite îa-
mille,

bel appartement
de i chambres, chambre de bonne, chambre de
bains. Chauffage central. Balcons. Vue étendue,
Part au jardin et dépendances d'usage. Demani
der l'adresse du No 142 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

Armée du SaUit
Mardi 8 heures

Grande réunion
Les annonces pour le numéro du lendemain:

sont reçues jusqu'à 14 h. (grandes annonces
avant 9 h.). Pour le numéro du lundi, les an-
nonces doivent parvenir au bureau du journal,
le vendredi, aux mêmes heures,



LES NEUCHATELOIS
__ . BERNE

(De notre correspondant)
¦ ..-r . (

En foute impartialité, mais non sans une
fierté bien légitime, nous pouvons constater
que la visite des Neuchâtelois à Berne a pris
une envergure telle qu'on a pu à bon droit en
'dire qu'elle était, la seconde inauguration de
l'Exposition. Messire Phcebus, fort grognon de-
puis un certain temps, s'est laissé attirer par
les gentils bonnets et les beaux yeux des Neu-
châteloises et dès l'arrivée du premier train
spécial, est sorti de ses nuages pour venir con-
templer le ravissant cortège. 11 y a pris un plai-
sir tel que toute la journée il a tenu aux Ro-
mands fidèle et aimable compagnie et n'a guè-
re consenti à aller se coucher qu'au moment où
l'exode commençait II en a même été gênant
pour les visiteurs qui, vêtus de laine et pru-
demment munis de parapluies, ne savaient où
se musser pour fuir les caresses insistantes de
cet astre entreprenant.

La < Feuille d'Avis de Neuchâtel > a publié
le programme du grand cortège. Ce programme
a été suivi en tous points, sauf en ce qui con-
cerne l'heure de départ. Car les trains spéciaux
sont arrivés... à des heures spéciales et ce n'est
qu'après 10 heures que la longue colonne a
ipu se mettre en marche.

Les rues par où elle devait défiler étaient,
dès 9 heures, barrées par la police, et c'est
îdans un vide auguste, entouré d'un cadre épais
de spectateurs, que circulaient les camions de
livraison et les citoyens porteurs de cocarde.

La place du Parlement était entièrement dé-
gagée, comme aux tout grands jours. Devant
le Parlement un petit groupe de curieux, au
premier rang desquels M. Schuithess, en ves-
ton, avec son petit chapeau qui est en train de
conquérir l'immortalité. A l'une des fenêtres
paraissait de temps en temps la tête ascétique
de M. Haeberlin, qui présidait une commission
[dans une des salles du rez-de-chausée.

On attendait avec la patience sereine qui ca-
ractérise nos confédérés.

Vers 10 heures et demie, une rumeur courut
dans la foule, et l'on vit poindre au coin de la
place de l'Ours un petit peloton de cavaliers en
civil, sur des chevaux caracolants.

Tout de suite derrière eux venait, précédée
des commissaires, MM. René Bille, Albert Schick
et Henry Maumary, la Musique militaire de Neu-
châtel jouant un pas redoublé et marchant à une
allure aussi vive que des bersaglieri. La ban-
nière cantonale suivait escortée des huissiers
en grande tenue.

Puis c'était marchant d'un pas vif et énergi-
que — ce qu'en terme de manège on nomme
une cadence tride, — le Conseil d'Etat au grand
complet, devant le comité de la Société canto-
nale d'agriculture et le comité d'organisation.

. Flottant gaiment au robuste bras de leurs por-
teurs, lès bannières communales semblaient la
forêt qui marche, mais une forêt de velours, d'or
et de soie, chatoiement de couleurs gaies qui
pourtant pâlissait à côté des pimpants costumes
et des visages riants des dames de Neuchâtel.

Une longue théorie d'agriculteurs, viticulteurs,
sociétés et participants du district formait l'ar-
rièrergarde du premier groupe.

L'allure vive, alerte, gaie de ce groupe —
comme d'ailleurs de tout le cortège — a agréa-
blement surpris le public bernois, habitué à voir
défiler les cortèges à une allure de processions.

Le second groupe, dont les commissaires
'étaient MM. Ernest de Montmollin et Joseph
Fuglister, était précédé de la « Lyre > de La
'Béroche, en blouses bleues et « casques à mè-
che > noirs. H comprenait trois chars — «la
culture de la vigne et la vendange >, — escor-
tés de jeunes gens et jeunes filles aux joyeux
costumes de vignerons, portant les attributs de
leur noble profession.

Le district de Boudry formait le troisième
groupe. En tête, les commissaires, MM. James
Perroçhet et Charles Béguin. Puis la Musique
IMilitaire de Colombier, de fort belle tenue, les
bannières communales, les dames en costumes
locaux, les particuliers et sociétés du district.

Le quatrième groupe (Val-de-Travers) effec-
tua sur la place une entrée bruyante et fort
remarquée, grâce aux tambours qui, en blouse
et béret vert-blanc-rouge, ouvraient la marche
à tour de bras, assourdissant les dévoués com-
missaires, MM. Treuthardt et Huguenin.

^ 
Devant le Palais, les tambours se turent, et

c'est la musique l'« Ouvrière >, de Fîeurier, ex-
trêmement martiale et digne sous un uniforme
impeccable.

De nouveau, des bannières rutilantes des
femmes charmantes, et des citoyens dévoués à
la boutonnière fleurie de tricolore.

Un des groupes les plus remarqués est celui
du Val-de-Ruz, en tête duquel marchent MM.
Soguel et Humi, car il comprend la gracieuse
colonne des élèves de l'Ecole cantonale d'agri-
culture, en costumes fort pittoresques et por-
tant des gerbes dorées. Bannières, dames en
costume, messieurs en jaquette cérémonieuse
ou simple veston.

Le groupe du Locle, No 6, a pour chefs MM.
Brunner et Charles Girardin. La Musique Mi-
litaire est resplendissante dans son bel unifor-
me et fait grand effet aux Bernois à cause de
la longue latte de cavalerie qui pend à la hanche
de ces fiers soldats. Les dames du Locle ne
sont pas moins jolies, tant s'en faut, que celles
des autres districts ; et l'on en peut dire autant
des bannières.

C est au très dévoue président des Neuchâte-
lois de Berne, M. Charles Spaetig, qu'était
échu —- très légitimement — l'honneur de pré-
céder ce groupe. Le char des dentellières —
le même, qui avait figuré au cortège d'inaugu-
ration , et qui n'a, cette fois-ci,, pas obtenu moins
de succès, — enfin, les Neuchâtelois établis à
Berne, parmi lesquels fi_rurent de hauts fonc-
tionnaires qui sont tous des modèles d'urbanité
et d'obligeance.

Comme leur train arrivait le dernier, les
Chaux-de-Fonniers se trouvaient former le der-
nier groupe sous la conduite de MM. Franz Kauf-
mann et Pierre Jeanneret. La justement célèbre
musique des Armes Réunies jouait ses plus
beaux airs devant de jolies Chaux-de-Fonnières
en costume et le char des abeilles, figurées par
de petites filles en jaune et brun, qui lançaient
aux spectateurs, non pas le miel de leur labo-
rieuse ruche, mais des fleurs embaumées. Le
long cortège des Chaux-de-Fonniers fermait la
marche.

Toujours à ime allure vive et décidée, le cor-
tège traversa la ville et monta par la Lânggasse
jusqu'à l'exposition. Là, il dut romnre ses rangs
pour s'infiltrer par les guichets à tourniquets et
il fallut naturellement quelques instants pour
qu'il pût se reformer en deçà des barrières.
(Soit dit en passant, il nous a paru que la di-
rection de l'exposition, quand il s'agit d'un cor-
tège aussi formidable et dont les participants se
sont imposé tant de frais , aurait pu , sans courir
à la faillite, accorder quelques réductions du ta-
rif , mais il n'en a rien été, et tous les membres
du cortège ont dû payer leurs quarante sous,
tout comme le gros public.)

Le conseiller fédéral Schuithess, qu'une jolie
Neuchàteloise venait de fleurir du ruban vert-
blanc-rouge, attendait les autorités neuchâteloi-
ses, auxquelles il se joignit en échangeant avec
les membres du Conseil d'Etat et leur chance-
lier (qui est en même temps notre distingué con-
frère de la presse moyenne) de chaleureuses
poignées de mains.

Au milieu d'une haie compacte, les partici-
pants entrèrent dans la halle des fêtes et s'in-
stallèrent tant bien que mal devant les rusti-
ques tables où on leur servit un menu plus rus-
tique encore. Aux discours succédèrent les dan-
ses, aux danses les chœurs, aux chœurs les dis-
cours, pour recommencer la série, mais l'acousti-
que de cette immense halle est presque aussi
mauvaise que celle du Conseil national. Les
convives, fort occupés à diagnostiquer dans leur
vol-au-vent la présence de quelques traces de
saucisse ou à fureter dans leur ragoût dans l'es-
poir fallacieux d'y trouver un morceau de vian-
de, entendirent bien quelque chose, mais ils ne
surent pour quelle cause ils ne comprirent pas
très bien. Peut-être confondirent-ils une fanfare
avec un discours de M. Freiburghaus ou un
chœur de femmes avec une allocution de con-
seiller fédéral, mais cela n'importe pas à l'his-
toire et tout le monde fut enchanté.

Sous l'admirable soleil, l'après-midi se passa
gaîment, et tout nous porte à croire que la soi-
rée ne fut pas plus mélancolique. R. E.

La poire
. !_____ ,_ {Authentique) __.__ .

r Nous sommes au 7 septembre 1925 : c'est le
soir. Les chaudes soirées d'été ne sont plus
ïqu'un heureux souvenir. Il a déjà neigé sur
les montagnes et il fait déjà froid, surtout dans
les appartements que l'on ne chauffe pas en-
core.

La mère de famille, fatiguée des travaux de
la journée, attend ses enfants qui sont partis
en camion, faire leur tournée habituelle pour
l'achat de fruits et légumes ; à leur retour, ils
auront faim. Elle trompe son attente en, exami-
nant ses comptes de la journée. Son travail n'est
pas bien fameux, car elle a sommeil et elle gre-
lotte. A demi assoupie, son regard se pose sur
les objets familiers qui l'environnent. Voici l'an-
cien petit bureau, souvenir de grand'mère. La
vieille horloge, si vieille que le balancier est
retenu par un fil de soie, marque dix heures.
Plus loin est le piano, avec comme ornements
les statuettes en plâtre, prix d'adresse du gar-
çon cadet à quelque 'tir-pipe de la localité. Au
milieu, tenant la place d'honneur, se prélasse
ime immense poire beurrée Willams. Qu'elle
est grande et belle cette poire, c'était la seule
de l'espalier, et comme elle attire les regards!
Vraiment dans quelques jours, lorsqu'elle sera
bien mûre, qu'elle sera bonne et juteuse ! Une
vraie poire pour la soif ....... Bah ! on s'endort, mieux vaut se coucher !
Les jeunes gens s'en tireront bien sans la ma-
man et s'il reste de l'argent de la tournée, le
père saura bien le serrer.

A peine couchée, voilà les enfants qui arri-
vent. Dix minutes après, tout le monde dort.
Le sommeil maternel n'est qu'un long cauche-
mar. Elle voit ime corbeille d'immenses poires
et une main noire qui s'avance et veut prendre
la plus belle. Elle veut s'enfuir avec son panier,
la main la poursuit...

Six heures du matin. On entend soudain de3
cris et un va-et-vient. C'est le père de famille
qui réveille tout le monde à grand fracas. Des-
cendu le premier au rez-de-chaussée, il a trouvé
la fenêtre de la cuisine brisée et la porte gran-
de ouverte. Sur la table de la chambre, où par
une imprudence unique on l'avait oubliée, gi-
sait la sacoche grande ouverte et vide de son
contenu... Il était facile de se rendre compte
de quelle façon s'était introduit le voleur.

La maman, stupéfaite et désolée, pense sou-
dain à la poire, la fameuse poire qui l'a pour-
suivie jusque dans son sommeil. Ainsi que l'ar-
gent, elle avait disparu...

N.-B. — De déduction en déduction , le voleur
sera découvert. Si ce récit lui tombe sous' les
yeux, qu'il sache bien que, grâce lui sera faite,
s'il rapporte la poire, pas la véritable, mais
celle qu'il a enlevée de la sacoche. La fameuse
poire pour la soif ! .:,___-,_.;.c.-oaiiau*.., J. &

RÉGION DES LAOS
BIENNE. — Pendant les mois de juillet et

d'août, plusieurs vols avec effraction ont eu
lieu dans différents établissements industriels
de la ville. Le voleur n'en voulait qu'à l'argent,
et dédaignait même des objets précieux. Toutes
ses visites n'avaient pas du succès, mais tou-
jours on signalait des dégâts causés par ses
effractions. La police cantonale a réussi à ar-
rêter l'auteur die ces méfaits. C'est un mécani-
cien sans travail, nommé P., né en 1891, céli-
bataire. H inspectait d'abord les lieux en se
présentant comme mendiant, cherchant à api-
toyer les gens par toutes sortes de déclarations
mensongères.

CANTON
Administration cantonale. — Le Conseil d'E-

tat a nommé : aux fonctions de sténo-dactylogra-
phe au département de l'industrie, Mlle Berthe
Murisier, jusqu'ici employée provisoire au dit
département ; aux fonctions de commis au dé-
partement de l'industrie, le citoyen Marcel
Courvoisier, jusqu'ici commis au département
de l'intérieur.

BEVAIX. (Corr.) — Après de réconfortantes
vacances, qui n'ont pas duré moins de cinq
mois, nos conseillers généraux ont dû se rési-
gner à reprendre le dur labeur législatif dont
UJ ont la charge.

Encore n'est-ce qu'à contre-cœur, semble-t-il,
puisque sur 25 membres que compte le conseil,
dix d'entre eux n'ont pas répondu à l'appel qui
leur était adressé pour jeudi soir.

Et pourtant l'ordre du jour ne manquait pas
d'un certain attrait.

Je ne parle pas de la nomination de la com-
mission du budget et des comptes, vu que c'est
là une de ces opérations qu'on exécute sags
grande conviction, et qu'on eut même de la pei-
ne à trouver les sept appelés, qui devinrent les
sept élus, par l'application du vote tacite.

Je n'ai pas en vue non plus le numéro 2, une
toute petite revision du règlement pour le ser-
vice de sûreté contre l'incendie,, que nécessite
l'institution d'un poste de commandant des sa-
peurs-pompiers, demandée par la commission
du feu, dans le but de réaliser un commande-
ment unique, compétent et stable.

Mais si la séance ne devait pas être dépour-
vue d'intérêt, c'est qu'il y avait à discuter une
demande de crédit de 5000 fr. pour l'aménage-
ment d'un hangar des pompes et l'installation
des bureaux communaux dans la nouvelle mai-
son de commune.

Il y a belle lurette que le hangar des pompes
de Bevaix ue répond plus aux exigences prati-

ques actuelles, étant trop exigu et par surcroît
mal situé. Les chefs du service du feu ne se las-
saient pas, dans leur rapport, de réclamer cha-
que année un nouveau local, et cependant leurs
vœux semblaient devoir rester longtemps en-
core à l'état de vœux. L'acquisition de la mai-
son Benguerel est venue inopinément hâter la
solution. On pourra aménager là, sans de trop
grands frais, un hangar idéal, spacieux, avec de
grandes portes donnant directement sur la rou-
te, au centre du village. De plus, par le simple
déplacement d'un mur d'enceinte, il sera possi-
ble de corriger du mêrne coup le vilain contour
existant à cet endroit.

Dans ces conditions, rien d'étonnant que cha-
cun ait été d'accord avec le projet et que l'af-
faire ait passé comme une lettre à la poste.

On reprit ensuite une question qui avait déjà
été soulevée dans des séances précédentes, celle
de la vente de l'hôtel de commune et de l'an-
cien collège, qui sont d'un très faible rendement
et d'un entretien coûteux.

La conservation des dits immeubles n'étant
plus indispensable, il fut décidé de les réaliser
dès que possible pour le plus grand bien des fi-
nances communales.

Comme très souvent c est dans l'imprévu des
divers qu'on vit surgir la discussion la plus ani-
mée. Plusieurs désireraient l'installation chez
nous d'une cabine téléphonique publique et la
voudraient en relation la nuit avec une centrale
à service permanent, afin de tirer notre loca-
lité de son isolement nocturne. Or, comme on
n'est pas d'accord sur l'endroit où placer cette
cabine, chaque orateur put à son aise vanter les
avantages de l'emplacement de son choix.

LA CHAUX-DE-FONDS. — Un grave accident
est arrivé vendredi dans le chantier d'une mai-
son en construction au quartier du Succès. Vers
5 heures de l'après-midi, un ouvrier nommé
Berger procédait à divers travaux lorsqu'une
brouette, tombée d'une hauteur de 10 mètres,
vint choir sur sa tête. On peut concevoir que
sous la violence d'un pareil choc, cet ouvrier
perdit connaissance. Des soins immédiats furent
donnés au blessé qui souffre de nombreuses
lésions internes à l'épaule et à la tête et ne
porte aucune blessure apparente. On ne peut
pour l'instant, se prononcer sur son état

NEUCHATEL
Le nouveau bedeau. — Le Conseil communal

a nommé M. Georges Rosselet fils, bedeau et
préposé aux inhumations. Il y avait 59 candi-
dats.

M. G. Rosselet succède à son père, M. Her-
mann Rosselet, qui vient de prendre sa retraite
après 28 ans d'activité.

Serrières. — Les électeurs de la paroisse ré-
formée française de Serrières sont convoqués
pour les samedi et dimanche, 10 et 11 octobre,
aux fins de procéder à l'élection diu pasteur de
la paroisse.

POLITIQUE
_Les partis italiens

ROME, 20. — La décision des socialistes
maximalistes de reprendre leur place à la
Chambre est généralement considérée par les
journaux comme la fin définitive de la coalition
des groupes de l'opposition. La « Tribuna > es-
time que le geste des socialistes maximalistes
sera suivi d'une décision analogue deB socia-
listes unifiés, des sociaux-démocrates et des po-
pulaires catholiques.

La décision prise par les socialistes maxima-
listes est due surtout à la politique syndicale
que le gouvernement entend suivre.

On attribue aux fascistes le projet de s'empa-
rer du monopole syndical et de reconnaître ju-
ridiquement les organisations ouvrières. La
commission des dix-huit chargée de la revi-
sion de la Constitution, avait même prévu une
disposition accordant aux syndicats la moitié
des sièges au Parlement. Les socialistes maxi-
malistes sont décidés à lutter contre ces me-
sures sur le terrain parlementaire.

Les journaux fascistes annoncent que MM.
Mussolini, Farinacci et Rossoni, qui ont eu sa-
medi un entretien à Milan, ont décidé de rém
nir le 1er octobre les délégués de la Confédéra-
tion générale de l'industrie et de la direction
des corporations fascistes pour examiner toutes
les questions syndicales les plus importantes.

Abd-el-Krim blessé
MADRID , 20. — Un journal madril_ne _it

avoir reçu de source sérieuse la confirmation
du fait qu'Abd-el-Krim a été sérieusement bles-
sé par un éclat de mitraille qui lui a traversé
la jambe gauche.

Il serait à ce moment à Targuis, où 11 est
soigné par deux médecins allemands qui font
partie de son état-major.

.j ' - i  Le compositeur J. B. KRENGEB,
qui écrivit la * Chanson de Grindelwald ».

:M ; ALFRED STOOSS
président du Tribunal fédéral
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Les morts

Le sang-froid du cheminot
LAUSANNE, 21'. (« Tribune de Lausanne >.)

— L'express Paris-Trieste, qui quitte la gare
de Lyon à 21 h. 20 et parvient à Lausanne le
lendemain à 7 h. 48, arriva dimanche à Vallorbe
avec 1 h. 40 de retard. De Vallorbe, cet express,
qui devient le train 36, traverse la Suisse jus-
qu'à Brigue, remorqué par une puissante loco-
motive électrique. Hier, considérant le retard
énorme, le mécanicien du train 36 « en mit >
tant qu'il put, et à quelques centaines de mètres
de la station de Bussigny il marchait à l'allure
— parfaitement réglementaire, hâtons-nous de
le dire — de 90 km. à l'heure.

Soudain, le mécanicien, et les voyageurs aus-
si, s'aperçurent que le convoi balançait étrange-
ment, non pas de gauche à droite, mais dans le
sens de la marche. C'était un peu l'impression
qu'on ressent en « montagnes russes ».

Le tablier de la voie s'était tout simplement
affaissé, et ceci sur plusieurs centaines de mè-
tres. La machine — la 10,214 — qui pèse la ba-
gatelle de 120 tonnes, faisait s'enfoncer les rails
sous elle, et les rails remontaient lorsque pas-
saient les vagons, beaucoup moins pesants, quoi-
que lourdement chargés.

Il n'y a pas très longtemps que l'on a déjà dû
réparer tout ce tronçon de voie. Sous le tablier,
le terrain est en eff et marécageux, sorte de terre
glaise. Dès lors, les pluies récentes enfoncèrent
peu à peu le gravier.

Avec beaucoup de sang-froid, le mécanicien
M. Egert, se mit immédiatement à freiner, mais
progressivement, afin de ne pas causer quelque
fatale rupture d'attelage. Peu avant le disque
d'entrée de la gare de Bussigny, au kilomètre
6.890, le train n'ayant pas encore beaucoup ra-
lenti, il s'aperçut que sa machine av; t dérail-
lé. C'est-à-dire que les roues < trotteuses » de
devant et les roues des 'trois essieux moteurs
— au milieu de la machine, — avaient quitté le
rail.

La locomotive continuait cependant sa mar-
che, seules les « trotteuses » de derrière étant
restées en place. La machine avançait donc
obliquement par rapport au train. Cette angois-
sante position dura le temps de parcourir en-
core 500 mètres, le mécanicien freinant toujours
plus fort Au moment où, sans doute, la locomo-
tive allait abandonner tout entière les rails, le
train s'arrêta enfin, , _ _ . ._ , ..

Sitôt le convoi stoppé et la station de Buast,
gny avisée, une locomotive à vapeur fut requis^
qui vint prendre par derrière les voitures, Q
ramena en arrière jusqu'à la gaie de Cossonay
où on les fit passer de la voie de gauche à _J
voie de droite. Et le train continua sa route
vers Lausanne, repassant en gare de Bussigny
avee trois heures de retard, '

NOUVELLES DIVERSES
A l'exposition de Berne. — 35,000 cartes d'en-

trée ont été délivrées samedi à l'Exposition na-
tionale d'agriculture. Dimanche, le record a été
enregistré, car 58,500 cartes d'entrée ont été dé-
livrées ce jour-là. Si l'on tient compte des visi-
teurs en possession d'une carte permanente, on
peut en déduire que 80,000 personnes ont visité
l'Exposition nationale pendant cette dernière
journée. 7000 cartes de banquet ont été vendues
samedi et en outre 7800 personnes ont mangé
samedi à la crémerie et dimanche 8500.

Mort du président du Tribunal fédéral. —
M. Alfred Stooss, président du Tribunal fé-

déral, est décédé dimanche après une longue
et douloureuse maladie. H était le descendant
d'une ancienne famille bernoise et était né le
16 janvier 1860, à Berne. Après une activité
brillante au barreau bernois, il fut nommé le
5 octobre 1905, à l'âge de 45 ans, membre du
Tribunal f édéraL

Jurisprudence fédérale. — A l'occasion du
cinquantenaire de son existence, la Banque po-
pulaire suisse, à Berne, avait le 1er janvier
1920, transféré 2,700,000 fr. de son capital de
fondation à la caisse de retraite de ses em-
ployés. Les autorités fiscales bernoises ayant ré-
clamé les impôts sur cette donation, la banque
a présenté un recours de droit public contre
cette décision auprès du Tribunal fédéral. Ce
dernier, vendredi, a rejeté ce recours comme
non fondé.

— Le Tribunal fédéral a décidé vendredi que
la société d'assurances contre l'incendie la
€ Leipzig » devrait payer des impôts en Suisse
dans tous les cantons où elle est représentée,
qu'elle y ait une agence générale ou une agence
ordinaire.

Une brute S retrouver. — Un cycliste incon-
nu, roulant à toute allure en suivant antirégle-
mentairement le côté gauche de la route, et qui
a disparu sans s'inquiéter de sa victime, a at-
teint et renversé sur le chemin du Cordon, à
Nyon, Mme Odier, de Céligny, qui a dû .être
transportée à l'infirmerie, • - ,.. .. . ... ; . ... , ,v.

Directeurs do justice et police. — Dans sa
réunion de la semaine dernière à Fribourg, la
conférence cantonale de ces chefs de départe-
ments a désigné le conseiller d'Etat E. Béguin,
de Neuchâtel, comme président de la conféren-
ce pour 1925-1928, en remplacement du con-
seiller d'Etat Niederhauser, de Bâle, dont le
mandat est arrivé à expiration.

Lucerne a été désigné comme lieu de la con-
férence de 1926.

Une affaire de bigamie à Zurich. — La police
zuricoise s'occupe actuellement d'un cas de bi-
gamie fort singulier. Il s'agit d'une femme du
Nidwald qui, ayant émigré en Amérique, y
épousa, en 1914, un Italien dont elle eut une pe-
tite fille. En 1921, cependant, notre compatriote
apprit que son mari avait déjà femme et enfants
au pays des orangers. Elle le quitta et revint en
Suisse. En 1924, à Zurich, elle fit la connaissan-
ce d'un serre-freins aux C. F. F. et l'épousa. Cho-
se piquante, un pasteur auquel elle avait de-
mandé conseil lui avait assuré que son mariage
outre-mer était sans valeur et qu'elle pouvait
contracter une nouvelle union. Il est probable
que la bigame, qui semble avoir agi de bonne
foi, ne sera pas inquiétée.

Les attelages sans lumière. — M. Albert Suss,
âgé de 22 ans, employé, se rendant à Aigle à
motocyclette, à une allure normale, s'est jeté, à
la sortie du village de Roche, sur un attelage
de deux chevaux sans lanterne. Il a été trans-
porté à l'infirmerie d'Aigle avec de graves bles-
sures qui ont rendu nécessaire une opération
d'urgence.

Un forfait en Espagne. — On mande de Pon-
tevedra (Galice) qu'au village de Golada une
famille de cultivateurs a attiré chez elle un en-
fant de 12 ans et l'a égorgé. Puis elle a donné à
boire le sang de cet enfant à un fils atteint de
tuberculose. A la fin de cette opération, l'enfant
n'étant pas mort, la famille l'a pendu et l'a jeté
sur le fumier. Les meurtriers ont été arrêtés.

Le mari et la femme
ne se distinguent pas facilement

Est-ce une remarque d'aujourd'hui, venant dece que les femmes aux cheveux coupés adop.
tent toutes les modes masculines ?

Non, la remarque date de 1776, alors q_j
c'était la coiffure des hommes qui se ram.ro,
chait de celles de leurs femmes. Lisons :

... Je trouve deux défauts à la parure des Pa.
risiens : le premier, qu'un auteur célèbre a déjà
remarqué, c'est qu'elle donne à tout le monde
la même physionomie ; le second, qui est le phj
important, c'est qu'elle opère trop de ressem.
blance entre les deux sexes ; les hommes affeo
tent, dans l'arrangement de leurs cheveux, de
rapprocher leur coiffure de celle des femmes.;
et celles-ci commencent à se faire des faces à'
porter des chapeaux comme les hommes i le
mari et la femme, à côté l'un de l'autre, vus de
la rue, nu-tête, à une croisée, ne se distinguent
pas facilement.

Ainsi écrivait Restif de la Bretonne, dans le
« Paysan perverti >.

Service spécial de la c Feuille d'Avis de Neuchâteli

En vue d'nne prochaine offensive 1
PARIS, 21 (Havas). s— On mande de Melilla

au « Matin > que les colonnes des généraux
Saro et Fernandez Perez, installées au camp
des Maures, achèvent leurs préparatifs en yu .
d'une offensive prochaine.

Vers une entente russo-turque ? "]
PARIS, 21 (Havas). — On mande de Moscou

au « Matin > que le gouvernement russe est
entré en négociations avec des représentants
de la Turquie en vue d'une action commune d«s
dieux pays dans le Proche-Orient

M. Iitvinoî aurait promis aux Turcs de dé.
fendre leur point de vue dans la question de
Mossoul si ces derniers se mettent d'accord
avee les Russes pour empêcher l'établissement
d'une base navale britannique dans la mer
Noire.
La grève des gens de mer en Afrique

LE CAP, 21 (Havas). — La grève des gens
die mer anglais continu© dans le sud de i'Afri.
que. L'encombrement qui règne dans les ports
et sur les voies ferrées devient grave. Le pr©.
mier ministre a rappelé d'urgence, pour qu'il
envisage cette situation  ̂ le ministre des postes
et chemins de fer qui parcourt en ce moment
la région du sud-ouest de la province du Oap<
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Bulletin météorologi que - Septembre 1925
Hauteur du baromètre réduite à zéro .

V-j ' OBS--RVAT0IR.E DE NEUCHATEL • ' '»{

Temp. deg. cent. £© A V dominant 15*
s j g I —-i W« Moy- MM- Maxi- g g *j ja
% enne mum mum _ § § Dir. - Force M

U _ i P5 H . l__ l> l ____fL_
19 I 16.6 11.0 I 22.2 718.0 0.7 var. faible | nuag,
20 1 17.7 14.1 1 23.9 719.1 20.9 » s I »

19. Pluie fine intermittente pendant la nuit.
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Niveau du lac : 20 septembre, 429.57.
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280 Bâle . . . . ¦ +15 pi_ie. calme.543 Berne . ¦ « « .-In , ,
587 Coire . . , . . +16 Couvert Fœhn.

1543 Davos . . • . +12 , Calme.
032 Fribourg . . .  + lh p___ e. ,
394 Genève , • . » - . lo > vt d'O.475 Glaris , , * . +13 Qq. nuag. Calma,

1109 Qb'schenen « . +12 Pluie. >566 Intorlakon . . . +14 Couvert »
995 La Ch.-de-Fonds +11 Pluie. . . i »
450 Lausanne . . . +17 » l-:$$k » .
208 Locarno • • » +18 » „__!_ »
276 Lugano . . ..  +17 » . fM »
439 Luoerne . . » » +14 » VW »
398 Montreux . . . + 17 » ' ' »
482 Neuchâtel . _ * +15 » »
505 Bagatz . , _ . +18 Qq. nuag. Fœhn.
673 Saint-Gall . . , +13 Couvert, Calme.

1856 Saint-Moritz » + 9 Pluie. »
407 Schaffhouse * • +14 Couvert. Vt. d'O.
537 Sierre . . , , +12 » Calme,
562 Thoune . • « * +16 Nébuleux. >
389 Vevey . . « ¦ +l fi Pluie. »

1609 Zermatt s « » + | » »
410 Zurich . . ..  -f ia • »
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